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Je viens aujourd'hui de payer la facture de l'entretien de ma chaudière. Évidemment, le prix est toujours plus élevé que ce que l'on voudrait, mais en la regardant de plus près, je me suis rendu compte d'une chose : il vaut mieux faire technicien de maintenance de chaudière que technicien informatique, et à plus forte raison, il vaut mieux avoir une société d'entretien de chaudières qu'une société informatique !



En effet, la facture se détaille de la manière suivante :



Déplacement : 27,50 ¤ HT

Main d'½uvre : 2 heures facturées (pour 1h30 de présence effective) à 42 ¤ HT de l'heure, soit 84 ¤ HT

Environ 110 ¤ HT de pièces et une remise sur entretien de 8 ¤ HT



Total à payer : 224,85 ¤ TTC



La chaudière fonctionnait parfaitement, aucun problème particulier, il s'agissait seulement d'un entretien préventif, et pourtant, ça m'a coûté presque 230 ¤. Admettons.



Mettons ça en parallèle avec l'informatique.



Une chaudière neuve revient grosso-modo au même prix qu'un ordinateur (de 500 à 2500 ¤ environ, suivant les modèles et la puissance), mais dans le cas d'une chaudière, les gens font systématiquement appel au professionnel et payent la douloureuse sans rechigner, alors que dans le cas de l'informatique, on dirait que les gens essayent au maximum de ne pas faire appel au professionnel. Pire, quasiment personne n'accepte de payer pour un quelconque entretien de son ordinateur qui fonctionne !



Pourtant, au même titre que l'entretien de la chaudière, l'entretien de l'ordinateur est important, voire capital !



Combien de personnes et d'entreprises n'ai-je dépanné dans l'urgence parce qu'elles étaient en proie avec un virus qui les empêchait d'utiliser leur Windows ? Combien de personnes j'ai dépanné qui acceptait de voir leur ordinateur planter plusieurs fois par jour parce que leur ordinateur contenait une mémoire défectueuse, s'accommodant de plusieurs redémarrages quotidiens pour éviter de faire appel à un professionnel ? Combien de membres de ma famille (proche et moins proche), d'amis, d'amis de mes amis, de collègues, j'ai dépanné gratuitement parce qu'ils ne voulaient pas faire appel à un professionnel (sous entendu, ne pas le payer, parce que je suis un professionnel dans l'absolu).



Je ne compte plus les interventions en urgence qui auraient pu être évitées par un simple entretien qui aurait permis de déceler les symptômes d'une panne ou d'un problème (virus, troyen, ventilateur en panne) à venir !



Les gens (particuliers et entreprises) ne veulent pas faire appel au professionnel pour un entretien « normal » et évident, mais sont par contre à râler comme pas possible lorsque la machine tombe en panne, lorsqu'ils perdent des fichiers, lorsqu'on leur annonce une facture de 150 ¤ de main d'½uvre pour 2 heures de boulot et le déplacement, alors qu'ils n'ont payé l'ordinateur *que* 500 ¤...



J'ai l'impression que j'aurais mieux fait de faire technicien chauffagiste. Non seulement cela aurait nécessité moins d'études et j'aurais été aussi bien payé, si ce n'est mieux, avec l'assurance d'avoir un emploi (contrairement à l'informatique et à ses 20.000 cadres au chômage), mais en plus, je n'aurais pas eu à remettre toutes mes connaissances en cause tous les 3 ans, ni à m'arracher les cheveux à-la-domi sur des problèmes dont on ne maîtrise rien tellement le fonctionnement de l'informatique et des logiciels propriétaires est obscur.



En tout cas, je viens de revoir ma grille de tarifs. En effet, jusqu'à présent, je facturais 69 ¤ HT de l'heure, déplacement inclus dans un rayon de 15 km. Désormais, je m'aligne sur les tarifs de mon technicien chauffagiste, ça m'évitera peut-être d'avoir moins de 500 ¤ pour vivre à la fin du mois !



Quand on pense que l'informatique est -soit-disant- un métier porteur, et que toute notre société moderne repose sur cet outil... ça fout les boules quand même !
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